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VOTRE
CORPS,
PORTEUR
D’ÉQUILIBRE
[image: Illustration]CHAPITRE 1
VOTRE CORPS, EN LIEN AVEC LA NATURE
Notre corps ne fonctionne pas en autarcie, il est un maillon de notre environnement. Nous ne faisons qu’un avec la nature. Ce lien majeur, bon nombre d’humains l’ont oublié. Notre société « connectée » avance vers une technologie de plus en plus prenante, envahissante, et contrôlante. Mais nous sommes en réalité « déconnectés » de ce qui est l’essence même de notre être, de notre nature, de notre âme. Il ne s’agit évidemment pas de retourner au paléolithique, mais de ne pas oublier qui nous sommes. Notre sort est irrémédiablement lié à celui de notre Terre. Il dépend, tout comme le sien, du maintien de notre équilibre intérieur et de notre équilibre avec l’extérieur.
 
Je me souviens d’un passage du livre de Frédéric Lenoir, Méditer et philosopher avec les enfants, qui a particulièrement retenu mon attention. L’auteur y relate que lors de l’un de ses ateliers, un enfant a expliqué : « Lorsqu’on tue un arbre, on se tue soi-même. » Tout est dit, me semble-t-il, dans ces quelques mots. Cet enfant a compris l’interaction entre l’humain et l’ensemble du monde du vivant, il a intégré ce lien invisible qui relie tout. Ce lien de bienveillance, d’interdépendance, d’amour, unissant tous les êtres vivants, qu’ils soient humains, minéraux, végétaux ou animaux.
LE PALPABLE ET L’INVISIBLE
En dehors de ce qui est palpable, accessible à nos cinq sens, existe une autre relation, invisible, par laquelle notre corps communique avec le monde extérieur. C’est ainsi que nous pouvons percevoir des signaux dans l’immatériel, telles que les phéromones, ces molécules chimiques infimes émises par un être vivant, permettant une communication subtile et incorporelle, que les capteurs de notre organisme repèrent aisément.
 
Les arbres communiquent entre eux par leurs racines, mais aussi à l’aide de substances chimiques qu’ils émettent et qui flottent dans l’air. Les animaux également utilisent ce système subtil. Par exemple, durant la période des amours, ce sont les émanations de phéromones qui renseignent un prétendant sur la disposition d’une femelle à s’accoupler. Nous, êtres humains, êtres spirituels, sommes aussi en communion avec notre environnement. Chacune de nos cellules communique avec les autres humains ainsi qu’avec les éléments de la nature, à différents niveaux (voir encadré). Si la science admet les phéromones, bien d’autres manifestations invisibles existent, mais ne sont pas reconnues par la communauté scientifique.
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AU MONDE EXTÉRIEUR À 3 NIVEAUX
À l’intérieur de notre corps. Chaque atome, cellule, organe, os de notre structure est en lien. Chacun de ces éléments est ajusté et équilibré en lui-même et avec les autres. Un déséquilibre sur l’un d’entre eux agira sur les autres et perturbera notre relation avec l’extérieur.
 
À l’extérieur de notre corps. Nous sommes en connexion avec les autres humains, mais aussi avec les animaux, les éléments de la nature. Nous ne sommes pas seuls dans notre bulle, même si le monde d’aujourd’hui génère une société égocentrée où le lien avec la nature ne fait pas partie de l’équation.
 
Au niveau spirituel. Nous sommes les seuls êtres de la planète à vivre en position debout. Nous sommes, en quelque sorte, le lien entre le Ciel et la Terre, entre le spirituel et la matière. C’est pourquoi il est important de nous relier à notre essence véritable, à notre âme.
 
Il est temps de repenser nos liens au vivant, de cesser d’étendre notre domination sur la nature et de nous mettre en quête de notre Soi, en connexion avec l’ensemble du monde vivant. Retrouver une dimension spirituelle dans nos vies ouvre la voie au respect de tout ce qui vit sur notre planète.




GRÂCE À DES EXTRA-SENS, NOUS COMMUNIONS AVEC LA NATURE
En détaillant nos interactions avec la nature, nous réalisons que nous sommes connectés par nos cinq sens, mais aussi que notre corps capte des informations à l’aide de perceptions plus fines, telles que les intuitions. Il s’agit là d’un ressenti du corps, parfaitement impalpable. Nous saisissons chez les autres, au travers d’une attitude, d’un comportement, d’une posture, d’un regard, une foule de détails qui font partie du langage corporel.
 
Notre cœur joue un rôle important dans ce domaine. Il réceptionne des informations subtiles, il est capable de se mettre en émoi devant les merveilles de la nature. Qui reste insensible à la beauté d’une rose en pleine éclosion qui exhale un parfum subtil ? À un papillon butinant, à une abeille récoltant le précieux pollen ? Nous sommes alors en pleine communion avec la nature. À ces moments-là, nous avons la sensation que notre poitrine s’ouvre, que notre cœur va exploser. À l’inverse, lorsque nos perceptions nous inquiètent, nous font peur ou nous rendent moroses, nous avons tendance à fermer notre cage thoracique, désireux de nous protéger, tels des escargots. Ainsi, sans qu’il soit besoin de parler, d’exprimer quoi que ce soit, les émotions inventent leur langage de tristesse, de colère et surtout de joie, de bonheur, etc.
 
Notre équilibre intérieur, tant sur le plan physique que sur les plans émotionnel et spirituel, nous ouvre davantage de possibilités de connexion avec nos perceptions subtiles. Assurément, plus nous sommes à l’écoute de ce que nous saisissons ou ressentons, plus nous développons nos extra-sens, exactement comme un œnologue accroît ses capacités – odorat, goût, vue, mémoire – au fil de ses dégustations. Ayant des amis qui travaillent dans ce domaine, j’ai vu la finesse de leurs sens se développer et s’affirmer au cours des années de pratique de leur art. J’ai toujours été époustouflée de constater qu’ils pouvaient, lors d’une dégustation en aveugle, retrouver le millésime d’un vin et reconnaître le terroir en distinguant les différents minéraux ainsi que les différents cépages.
 
Plus la fréquence d’utilisation de nos sens augmente, plus nos perceptions, même les plus fines, deviennent précises, fiables et sûres. Cela est vrai pour tout le monde. Il en est de même pour nos extra-sens qui se développent, s’aiguisent, s’affinent et s’avèrent de plus en plus performants lorsque nous les utilisons.
 
Un jour, lors d’une randonnée en forêt, j’ai longé une zone fraîchement déboisée. J’ai ressenti un malaise, comme si je captais la souffrance des arbres au moment où ils avaient été abattus. J’ai éprouvé une profonde tristesse, comme si un massacre avait eu lieu sans que les personnes qui l’avaient perpétré en aient eu conscience.
 
Une autre fois, je roulais dans une forêt, la nuit, à la vitesse autorisée de 90 kilomètres à l’heure quand j’ai soudain entendu comme une petite voix intérieure me demandant de ralentir, ce que je fis, juste avant d’amorcer un virage. À la sortie du tournant, j’ai croisé une biche et son faon au milieu de la route, sur ma trajectoire. Heureusement, j’avais limité ma vitesse, et j’ai pu éviter la collision. Mon cœur s’est empli de joie en voyant cette biche et son petit me regardant et traversant tranquillement, comme s’ils savaient que je ne représentais aucun danger.
 
Ces capacités extrasensorielles de clair ressenti, de clairvoyance, de clairaudience, n’étant pas forcément reconnues par la science, sont négligées dans notre société occidentale, alors qu’elles sont tout aussi actives que nos cinq sens habituels : le toucher, le goût, l’odorat, la vue, l’ouïe. De toute évidence, nos sens et nos extra-sens contribuent à notre équilibre intérieur, et sont en interaction avec l’extérieur, avec notre planète et ses éléments (Air, Eau, Terre, Feu).


EN PRATIQUE
6 façons de vous reconnecter à la Terre
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Allez au contact de la nature aussi souvent que possible.
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Promenez-vous en regardant en conscience ce qui vous entoure : la beauté des arbres, l’éclat des fleurs, les abeilles butinant…
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Respirez à pleins poumons.
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Humez les odeurs.
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Asseyez-vous sur le sol, sous un arbre, si vous le souhaitez.
[image: Illustration]
Posez vos paumes de mains sur la terre, comme pour vous brancher à elle. Laissez le courant de la Terre vous traverser. Restez ainsi aussi longtemps que vous le souhaitez, afin de vous sentir apaisé et régénéré.

[image: Illustration]LES PLANTES NOUS PARLENT
Je me suis rendu compte, au fil des années, qu’en affinant ces capteurs extrasensoriels j’étais capable d’entendre les plantes qui m’entourent. Quelle n’a pas été ma surprise de découvrir, au travers d’une voix intérieure, une orchidée présente dans mon cabinet me « dire » qu’elle avait trop d’eau. Incrédule, je suis allée vérifier dans le fond du pot et, effectivement, ses racines baignaient dans l’eau, ce qui est préjudiciable aux orchidées. En tant que personne cartésienne, j’ai pensé à une coïncidence, mais cela s’est reproduit à chaque fois qu’un excès d’eau saturait les racines de la plante.
 
Ensuite, ce fut au tour d’une immense plante qui m’accompagne depuis vingt ans et qui souffrait d’un pot trop étroit pour la taille qu’elle avait atteinte. Puis des arbustes en bac sur mon balcon m’ont signalé, lors des chaleurs de l’été, qu’ils manquaient d’eau. Aujourd’hui, lorsque je me promène dans la nature, je ressens les arbres, les plantes, et les animaux.



NOUS FAISONS PARTIE D’UNE MAGNIFIQUE CHAÎNE
L’émergence, la maîtrise et l’équilibre de nos extra-sens activent notre capacité à conduire notre vie dans ce qui est juste pour notre être profond, pour notre âme, et nous orientent vers le spirituel. Il est important de réaliser, particulièrement en ces temps où la planète ainsi que l’humanité sont en transformation, que tout ce qui arrive à notre Terre, aux minéraux, aux végétaux, aux animaux, aux insectes nous impacte directement, même si nous n’en avons pas conscience. Nous faisons partie intégrante de cette magnifique chaîne.
 
Nous constatons cette interaction à notre détriment, lorsqu’un déchaînement des forces de la nature se manifeste, tels des tsunamis, des glissements de terrain après des pluies diluviennes, des éruptions volcaniques, tempêtes, cyclones, inondations, vagues submersives. À cet instant, malgré toute notre intelligence, malgré nos avancées technologiques, nos smartphones, nous ressentons le danger face au déferlement des quatre éléments qui régissent notre belle planète bleue : la Terre, le Feu, l’Air et l’Eau. Force est de constater que lorsque ces éléments sont déséquilibrés, l’humanité est impuissante, et souvent à l’origine de cette dysharmonie.
 
Il est primordial que nous soyons unis dans le partage, la convivialité, le respect de la richesse qu’apportent nos différences, plutôt que dispersés dans l’individualisme et la compétition permanente. Quel vaste programme que d’inverser cette tendance ! D’autant plus que dès leur plus jeune âge, les enfants sont soumis à la compétition : être le meilleur de la classe, être bien noté, briller dans la pratique d’un sport, où l’importance du classement prime.
 
Oui, nous avons besoin les uns des autres !
 
Retrouvons notre humanité, et dans nos cœurs, laissons de la place à l’autre. Durant les périodes de confinement dues à la pandémie de Covid19, beaucoup d’entre nous ont réalisé, tant au niveau de leur travail que dans leur vie privée, à quel point le contact physique était important et enrichissant, à quel point le lien avec la nature était apaisant.
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